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RÃ©gis Boyer reste encore aujourd’hui un des
meilleurs connaisseurs de la littÃ©rature de l’Europe
du Nord, ancienne et moderne, dont il a traduit de
nombreuses ouvres. NÃ© en 1932, il a Ã©tÃ© lecteur
de franÃ§ais auprÃ¨s de plusieurs universitÃ©s scandi-
naves et a occupÃ© une chaire de langues, littÃ©ratures
et civilisation scandinaves Ã l’universitÃ© de Paris IV
Ã partir de 1970, tout en Ã©tant directeur de l’Institut
d’Ã©tudes scandinaves dans la mÃªme universitÃ© de-
puis 1980.

Ce livre sur les Vikings peut surprendre, au vu de la
bibliographie importante commise par notre auteur. Mal-
grÃ© une trentaine d’ouvrages depuis 1979, l’Ã©dition
en question, dans la sÃ©duisante collection Â« La vie
quotidienne Â», remet nÃ©anmoins au goÃ»t du jour
notre intÃ©rÃªt pour les Vikings. Il est cependant dom-
mage que cet ouvrage reprenne dans son intÃ©gralitÃ©
l’Ã©dition–certes introuvable–parue sous un titre sen-
siblement identique aux Ã©ditions Plon en 1992 ; la bi-
bliographie non remise Ã jour et s’arrÃªtant Ã cette date
en pÃ¢tit grandement et les derniÃ¨res recherches sur
le sujet, notamment archÃ©ologiques, Ã©tant de fait
ignorÃ©es. Quoi qu’il en soit, RÃ©gis Boyer revendique
une nouvelle fois, pour notre plaisir de lecteur, la remise
en cause de l’imagerie traditionnelle du viking et nous
dresse un portrait de la vie quotidienne de ce scandinave

hors du commun.

Qui est le viking selon notre spÃ©cialiste ? Un
personnage peu connu, mal connu en raison des
sources lacunaires–et qui le reste encore aujourd’hui–,
tÃ©moignages qui nous dÃ©livrent une histoire frag-
mentÃ©emais un aperÃ§u puissant de la vie quotidienne
des communautÃ©s, de leurs pratiques maritimes ou de
l’importance de la vie intellectuelle de cette civilisation
qui n’a existÃ© que sur deux siÃ¨cles et demi (env. 800–
env. 1050). L’homme est indubitablement scandinave,
commerÃ§ant avant tout–marchand d’esclaves, de peaux
et de fourrures–, grand navigateur avec son lÃ©gendaire
knÃ¶rr ou langskip (et non drakkar, crÃ©ation de la
langue franÃ§aise que dÃ©nonce l’auteur), pillard pro-
fitant de l’effondrement de l’empire carolingien afin d’
Â« acquÃ©rir des richesses Â» (afla sÃ©r fjÃ r) selon les
inscriptions runiques conservÃ©es.

Mais les sources sÃ©rieuses, tÃ©nues selon l’auteur,
doivent Ãªtre prises avec prudence, en raison d’une chro-
nologie vacillante et d’une approximation des informa-
tions proposÃ©es par les nombreux poÃ¨mes eddiques
et les sagas contemporaines ou tardives (les plus connues
datent du XIIIe siÃ¨cle). Si l’archÃ©ologie complÃ¨te
voire apporte actuellement les bribes de la vie quoti-
dienne du viking, la datation de l’objet est dÃ©licate–
par la courte durÃ©e de la civilisation viking–et l’ori-
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gine de ce dernier prÃªte parfois Ã discussion, en rai-
son du commerce dÃ©veloppÃ© et florissant des vi-
kings, mais aussi des butins consÃ©quents ramenÃ©s
dans leurs villages. La numismatique, la runologie ou en-
core la philologie apportent elles aussi leurs contingents
de dÃ©couvertes depuis plusieurs annÃ©es, mais la dif-
ficultÃ© d’interprÃ©tation et de datation est constam-
ment prÃ©sente, la certitude n’Ã©tant autorisÃ© que
par la conjonction de ces disciplines ; elle reste une ga-
geure selon RÃ©gis Boyer qui nÃ©anmoins s’y frotte
dans les chapitres suivants et brise un certain nombre
d’idÃ©es reÃ§ues. Parmi ces derniÃ¨res, la dÃ©finition
de la famille (aett ou kyn) reste une des plus tenaces.
Ainsi, selon lui, fondÃ©e sur la cellule familiale dans un
sens large (amis, parents, indigÃ¨nes, esclaves, person-
nels.), la sociÃ©tÃ© viking ne repose en rien sur une tri-
partition souvent avancÃ©e et ce malgrÃ© la prÃ©sence
d’esclaves qui sont par ailleurs rapidement affranchis
ou de Â« rois Â» racontÃ©s dans les sagas, person-
nages dont le rÃ´le ne semble pas si important dans la
sociÃ©tÃ© scandinave. Le viking est un homme libre
(boendr), que RÃ©gis Boyer dÃ©crit comme Â« paysan-
pÃªcheur-propriÃ©taire Â», compÃ©tent en tant que
forgeron, menuisier ou mÃ©decin, qui se dÃ©finit Ã
l’intÃ©rieur de sa famille, et qui, le moment venu, va
en expÃ©dition viking (i vikingu) ou en voyage de com-
merce, car c’est un marin confirmÃ©, un Â« roi des mers
Â» (saekonungr). Son action guerriÃ¨re est moindre, pro-
voquÃ©e par la nÃ©cessitÃ© car il reste avant tout un
commerÃ§ant, dans ses terres ouÃ l’extÃ©rieur. La place
de la femme, contrairement Ã une autre idÃ©e reÃ§ue,
n’est pas nÃ©gligeable par son autoritÃ© morale sur la
famille mÃªme si elle est exclue des charges publiques.
Quant Ã la religion, RÃ©gis Boyer, prÃ©fÃ©rant l’ex-
pression de Â« pratiques religieuses Â», aborde le pro-
blÃ¨me, dÃ©licat en raison du manque de sources, mais
donne cependant un aperÃ§u du panthÃ©on des dieux
et une description des cultes connus avec force dÃ©tails.

L’habitat viking principal reste la ferme (boer) ayant
des bÃ¢timents multiples sans grandes ouvertures, aux
murs courbes, construits avec des blocs de tourbe.
UnitÃ© de base de l’implantation humaine, la ferme
possÃ¨de des bÃ¢timents spÃ©cialisÃ©s (Ã©table, lai-
terie, forge, hangar Ã bateaux.) ; le village ou la ville
restent inconnus pour la civilisation viking. Le mobi-
lier est modeste, limitÃ© Ã l’utilitaire (table, bancs, rares
armoires). L ’habillement du viking est sobre, loin des
films amÃ©ricains, pratique avec des vÃªtements bouf-
fants, souvent en grosse laine car de fabrication Â«
domestique Â» grÃ¢ce au mÃ©tier Ã tisser vertical

(skÃ li) prÃ©sent dans toutes les fermes. Partant de
ces Ã©lÃ©ments de la vie quotidienne, RÃ©gis Boyer
tente de reconstituer Â« l’annÃ©e du viking Â», mois
aprÃ¨s mois, au travers des grandes dates de sa vie,
des cÃ©lÃ©brations et des rites. Si l’histoire est belle,
l’auteur se fonde principalement sur des sources islan-
daises qu’il gÃ©nÃ©ralise Ã l’ensemble du Nord viking.
La non-prise en compte des dÃ©couvertes rÃ©centes–
principalement archÃ©ologiques–sur le monde scan-
dinave fait que l’on peut considÃ©rer avec quelque
prudence les affirmations avancÃ©es. Reste l’inter-
prÃ©tation minutieuse de la vie en bateau du vi-
king que nous dÃ©crit RÃ©gis Boyer. Ce scandinave,
marin d’exception, possÃ¨de un navire de qualitÃ©,
commercial en gÃ©nÃ©ral, utile pour les Â« coups
de main Â» (strandhÃ¶gg) qui ont marquÃ© l’Oc-
cident mÃ©diÃ©val dÃ¨s la fin du VIIIe siÃ¨cle. La
nÃ©cessitÃ© d’une embarcation dans un pays de lacs,
de riviÃ¨res et de fjords a Ã©tÃ© au premier plan
des prÃ©occupations du viking ; l’Ã©laboration d’un ba-
teau utile, rapide, d’un faible tirant d’eau, Ã voiles et Ã
rames, ayant de nombreuses variantes, a rÃ©pondu Ã
cette demande. Moyen de transport, de dÃ©placement,
de conquÃªtes (du Groenland Ã la mer Caspienne) ou
de dÃ©couvertes, le navire viking est relativement bien
connu par l’archÃ©ologie funÃ©raire (plusieurs vikings
furent enterrÃ©s dans un bateau en guise de cercueils)
et maritime, son utilisation– particuliÃ¨rement pour le
combat naval–restant encore flou aujourd’hui.

D’une Ã©criture agrÃ©able, parsemÃ© d’explica-
tions prÃ©cises et de nombreux extraits de textes origi-
naux, appuyÃ© par un court lexique mais introduit par
une cartographie succincte (qui ne tient Ã©videmment
pas compte des travaux de J. Haywood publiÃ©s en
1996), l’ouvrage de RÃ©gis Boyer reste nÃ©anmoins un
livre utile et accessible sur un domaine historique com-
plexe, mal connu et qui a souvent subi les productions
de la littÃ©rature romanesque ou Ã©sotÃ©rique. Son
utilisation par l’enseignant, notamment pour les aspects
de la vie quotidienne, est Ã notre avis nÃ©cessaire lors
d’une prÃ©sentation gÃ©nÃ©rale des civilisations scan-
dinaves.
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